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LA COMMUNAUTE SAINT-LUC 

 

 VOUS SOUHAITE 

 

UNE BONNE SEMAINE SAINTE  ET 

 

UNE JOYEUSE FETE DE LA RESURRECTION 
 

 

 

 
 

 



 

 
NOËL 2008 

 

Il y a des paroles qui annoncent une heureuse nouvelle, 

et chantent la musique de sa présence 

car elles répandent sur la terre humaine 

la bienveillance et le pardon. 

 

1948 – 2008 : Nous venons de célébrer il y a quelques jours le 60
ème

 anniversaire de la 

Déclaration Universelle des Droits de l’Homme. 

Aujourd’hui il est de notre devoir à nous de connaître et de défendre nos droits concernant 

les libertés individuelles mais aussi les droits économiques, sociaux et culturels. Logement, 

travail, choix de résider là où on l’a choisi…  

Et pourtant, la bienveillance et le pardon restent encore à advenir 60 ans après… 

Le maintien de la paix dans le monde est un VRAI défi ! 

 

Il y a des gestes qui annoncent l’heureuse nouvelle 

et montrent sa lumière et sa présence  

car ils construisent la terre humaine 

sur la justice et la paix.  

 

Elle a un sari rose ainsi que toutes ses compagnes. Elle vit dans le fin fond de l’Inde et elle 

mène un combat incroyable contre l’injustice sociale et la corruption. Elle s’appelle Sambat 

Pal et ses luttes sont innombrables. Un exemple : elles obligent les policiers à enregistrer les 

plaintes des victimes. « Ça n’a l’air de rien, disent-elles, mais d’habitude ils s’y refusent, 

particulièrement s’il s’agit d’une femme pauvre et illettrée. Nous leur imposons juste, par la 

force du nombre et en nous réclamant du devoir, qu’ils ont à faire leur travail. »  

Le maintien de la justice dans le monde est un VRAI défi ! 

 

Il y a des actes qui annoncent une heureuse nouvelle 

et montrent sa lumière et sa présence 

car ils fondent la terre humaine 

sur le droit et la tendresse.  

 

Noël est là et un peu partout sur la planète des hommes et des femmes s’organisent pour 

inventer des gestes de paix, de retrouvailles et de partage. Ainsi à Lyon, une péniche, le 

Balajo, est accosté sur un quai du Rhône. Mission : un accueil inconditionnel, une écoute et 

une orientation vers les associations, de tous ceux qui sont à la dérive. Un moment de 

réconfort est toujours le bienvenu ! Trois associations à l’origine de cette action : les Petits 

Frères des Pauvres, Habitat et Humanisme et Les Amis de la Rue. 

Le maintien de la solidarité dans le monde est un VRAI défi !  

 

Il y a des temps où les chrétiens se rassemblent  

pour annoncer l’heureuse nouvelle 

en célébrant Dieu 

définitivement lié à la terre humaine.  
Régine Thiriez 

 

(Veillée de Noël 2008 à Saint-Luc autour d’un poème d’un auteur anonyme)  
 

 



 

Message à la Communauté: 
 
Bonjour à tous, 
 
J'ai annoncé ces jours-ci ma décision prise de ne pas continuer à être mocambi de 
Saint-Luc à l'expiration de mon mandat actuel (cet été). En effet ma santé ne me 
permet pas de supporter les contraintes liées à cette mission qui m'a été confiée par 
le Conseil de communauté et par l'Evêque ; je ferai mon possible avec l'aide de tous 
pour assurer le nécessaire jusqu'aux prochaines élections d'un nouveau mocambi et 
d'une nouvelle Equipe d'animation. Ces élections auront lieu en septembre ou en 
juin, selon la décision qui devrait être prise au prochain Conseil de communauté. 
Saint-Luc-Infos me donne l'occasion d'élargir mon annonce à tous les membres et 
amis qui ne peuvent être régulièrement parmi nous.  
Je pense que le chemin parcouru ensemble a été fructueux. Il est important 
maintenant que la Communauté réfléchisse sur ses modes de fonctionnement et de 
mise en oeuvre de la coresponsabilité, et se prépare aussi ainsi aux prochaines 
élections. 
Merci à tous pour votre soutien fraternel et votre prière, et je pense ici 
particulièrement aux membres « compagnons » de Saint-Luc que nous savons 
proches par la pensée et par le cœur : cela nous soutient dans les jours difficiles et 
nous réjouit dans les jours heureux. Bref, nous savons que nous ne sommes pas 
seuls ; et "là où deux ou trois sont réunis en mon nom..."  
Dans ce temps de crise assez générale, nous pouvons prier ensemble pour que 
l’Eglise et notre Communauté puissent proposer aux hommes ce lieu de paix et de 
sérénité dont chacun a tant besoin. 
 
Fraternellement  
Dominique Brahier 
Mercredi 4 mars 2009 
 

Message de Georges Pontier adressé à : 

Monsieur Kamel Fassatoui Communauté Emmaüs Pointe-Rouge 13008 Marseille 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Depuis, malheureusement, Mr Kamel Fassatoui à été reconduit à la frontière vers l’Algérie 

après sa garde à vue.  
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QUELQUES NOUVELLES 

 

 

Odette Mélinon : Elle se déplace dans sa maison mais ne peut pas encore descendre dans son 

jardin et, encore moins, venir à Saint-Luc. Cela lui manque beaucoup. 

 

Georgette Jeanperrin : Après plusieurs ennuis de santé, elle a enfin pu rentrer chez elle et… 

elle l’apprécie. 

 

Irène Mahoux : Cela fait des mois qu’une orthophoniste de la maison de retraite « Les 

Anémones » lui apprend à écrire avec sa main gauche. Avec beaucoup de volonté, elle fait sa 

page d’écriture tous les jours et ses progrès sont considérables. 

Elle est heureuse d’arriver ainsi à pouvoir à nouveau un peu se faire comprendre. 

Elle est totalement rétablie après sa chute dans sa salle-de-bains mais ses côtes ont été 

douloureuses pendant plus d’un mois. 

 

Mélita Demma : Elle a glissé dans l’appartement de sa fille avec qui elle habite désormais. 

Après une intervention chirurgicale à l’hôpital de la Conception, elle commence deux mois de 

rééducation au centre « Rosemond » 61 avenue des Goumiers Marseille 8eme. 

 

Minouche Coppolani : Elle va assez bien dans son appartement aux « Hespérides ». Elle 

apprécie les différents services qui sont offerts aux résidents (restauration, jeux de société, 

etc.…) 

C’est plus facile,  pour elle, d’assister sur place à la messe chaque samedi soir que de venir à 

Saint-Luc, mais je lui ai redit combien nous serions heureux d’un peu la revoir. Je lui ai 

proposé d’aller la chercher en voiture et de la raccompagner le soir…où elle le souhaitera. 

 

Nicole Roi : Elle s’habitue petit-à-petit à résider désormais à « Montolivet ». Le personnel est 

attentionné et elle essaye à nouveau de recommencer à s’intéresser à la lecture. 

 

Thérèse Dumayet : Elle s’alimente de plus en plus difficilement. Elle est chez elle, 270 bd 

Baille, et son mari Jean-Jacques continue à s’en occuper très affectueusement nuit et jour. 

 

Lucienne Durand : Ne pouvant plus monter les étages de son petit appartement, elle est 

désormais à la maison de retraite : « La Salette Montval ». Elle a une très jolie chambre avec 

un petit balcon avec vue sur les jardins. 

Ses trois filles l’ont agréablement décorée et Lucienne l’appelle sa… »prison dorée ». 

 

 

 Toutes ces personnes trouvent les journées bien longues. Elles comprennent et 

acceptent d’avoir rarement des visites mais (à part Irène qui ne peut plus parler et l’état de 

santé de Thérèse) elles m’ont toutes dit qu’un simple coup de fil de cinq minutes leur ferait un 

très, très grand plaisir et égaierait un peu leurs journées. 

Cela leur permettrait aussi de pouvoir continuer à savoir tout ce qui se passe à Saint-Luc car 

cela les intéresse toujours… 

N’hésitez pas à me demander les numéros de téléphone (dont certains auront changé selon les 

moments de vos appels !!) 

 

Anne-Marie Tempier 

    

        



 

 
 

 
Suite à la réunion de communication le lundi 24 février 2009, il a été décidé : 
 de la rédaction d’un livre lequel contiendrait, entre autre, les conférences des 

divers intervenants, la table ronde finale remontant des questions des 
carrefours, le mot de l’évêque ; 

 de la création d’un DVD ; 
  d’établir des liens avec les différentes communautés invitées au colloque.  
A la réunion de communication, participait la personne responsable du groupe 
communautaire des « berges de l’Huveaune » qui regroupe quatre paroisses de 
Marseille 
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QUELQUES DATES A RETENIR 

 

Mercredi 1
er

 Avril 2009 à Saint-Luc, à 19h, Célébration Pénitentielle, 

Suivie de la collation pain et olives 

 

Vendredi 3 Avril  , à Saint-Luc, Vendredi de Saint-Luc à 20h30 

Pasteur Raymond Dodré : Vie communautaire dans une Eglise Evangélique Allemande 

(Report du Vendredi-de-Saint-Luc du 27 Mars qui est annulé) 

 

Jeudi 9 Avril à 19h Célébration du Jeudi-Saint 

Vendredi 10 Avril à 19h Célébration du Vendredi-Saint 

 

Samedi 11 Avril à Saint-Luc à 22h Célébration de Pâques 

 

La date de la sortie annuelle de la Communauté a été fixée le Dimanche 14 Juin. 

Elle se déroulera probablement à Brignoles avec pique-nique chez Geneviève Richard et 

visites de l’Abbaye de la Celle et autres églises 

 

Samedi 20 Juin à Saint-Luc Assemblées Générales des « Amis de Saint-Luc » et de la 

Communauté suivies de l’élection du Conseil de Communauté 

  



 

BILAN DU COLLOQUE 
 
 Après Pentecôte 2008 et le livre des 40 ans de la Communauté, ce colloque 
constitue le troisième grand événement –réussi- de Saint-Luc. Il a rassemblé 160 
personnes, dont 38 de Saint-Luc.  
. 
Le lieu choisi : « le Mistral » nous a permis de découvrir beaucoup de gens qui nous 
rejoignaient sur bien des points, mais de sensibilités diverses et cela à travers toute 
la France. Ça nous a invités à élargir, un peu plus, notre regard. 
La plupart des participants ont été enthousiasmés, impressionnés par le fait que ce 
colloque ait été initié et mené entièrement par des laïcs. 
La préparation de ce colloque a été très efficace mais a beaucoup mobilisé la plupart 
des forces vives de Saint-Luc. Il y eut des échanges vifs et nourris, parfois tendus. 
Au démarrage, cela avait un aspect assez flou, ça a progressé lentement, mais a fini 
par se concrétiser et devenir opérationnel dans les délais impartis. 
 
Cela nous a permis de mesurer combien la communication avec d’autres est facteur 
d’avancées possibles. 
 
Les intervenants nous ont livré des exposés très clairs, intéressants, vivants. Ils sont 
repartis satisfaits, contents de l’accueil qui leur a été réservé et de l’apport qu’ils en 
ont retiré, y compris par les Calanques, beaucoup n’ayant jamais fait l’expérience de 
la coresponsabilité. 
 
Certains quartiers, plus branchés par nécessité sur les solidarités et le partage des 
responsabilités à ce niveau-là, n’ont sans doute pas compris ce qu’était la 
coresponsabilité en Eglise, bien que vivant des solidarités partagées (il est question 
d’établir un contact par courrier avec eux). 
En tout cas, les diverses communautés de Marseille qui étaient présentes se sont 
mieux découvertes mutuellement. 
Pour les Italiens la coresponsabilité paraît ne pas évoquer la même chose que chez 
nous. Comment la pensent-ils et la vivent-ils ? Nous n’avons pas réussi à le savoir, 
mais des échanges ultérieurs nous le diront. . 
 
Quand aux amis de Paris, de Lille et même de Florence ils nous ont ouvert des 
horizons et donné envie d’aller les voir de plus près. 
Nous avons eu des appréciations très positives de gens venus de Paris, d’Avignon, 
Montpellier, Théoule (diocèse de Nice), et d’amis de Marseille prêtres ou laïcs. Ils 
nous ont dit avoir été très intéressés par toutes les pistes d’ouverture et les 
expériences diverses de coresponsabilité. 

Aussi nous sommes tous, les uns et les autres, demandeurs d’une suite. 
 

Des propositions, des pistes ont été proposées pour l’avenir 
-  garder et développer les liens avec les autres communautés, en vue de mettre en 
pratique le dynamisme manifesté tout au long de ce week-end-là.  
-  reprendre le dialogue avec certains quartiers, sans doute les rencontrer. 
-  organiser des visites et des rencontres avec les différentes communautés invitées, 
pour maintenant travailler avec elles.  

Nous avons à réagir, nous laïcs, pour soutenir les prêtres dans cette direction. 
Le pouvoir doit arriver au niveau des laïcs. 

Des comptes rendus sous diverses formes et le prolongement de la 
discussion, si possible, sont envisagés. 

Créer un film ? Un document écrit et archivé ? Un montage audio à partir de 
ce qui a été enregistré ? Un DVD,  peut-être tout cela ensemble. pper  



 

  
 

Sans parler d’un numéro de Saint-Luc-Infos,et peut-être diffuser en polycopies  
l’intégralité des textes du colloque. Il est proposé d’associer les autres communautés au 
compte rendu. 

Allons-nous élaborer quelque chose pour l’anniversaire de Vatican II ? 
La proposition d’Alphonse Borras  d’écrire un livre à paraître en librairie, c’est un 

énorme travail mais passionnant. Comment le faire, qui ? Et quand ? 
Donner le travail peut-être au groupe « Communication » de Saint-Luc..  
Créer un groupe de  travail commun entre Saint-Luc et les autres paroisses. 
Utiliser Internet, garder le contact avec les médias (même « La Provence » avait 

publié un court avis). . 
Prendre le temps de distribuer personnellement les informations dans les 

communautés et paroisses. 
 
En conclusion, nous devons réfléchir à nos modes de fonctionnements et 

comportements, vivre la coresponsabilité en prenant en compte les souhaits et désirs de 
tous, en particulier « ceux de la base » afin que tout se passe de façonencore plus 
harmonieuse. 

Il faut penser l’avenir. 
 
D’après les notes de Claude Delange, Gilles Thiriez, Christiane Guès 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

MESSAGES DE QUELQUES PARTICIPANTS 
 § Encore merci pour cette heureuse initiative qui a été riche et bien organisée. Il y avait du sérieux, 
de la profondeur, de la variété, de l’échange.. Pas de discours pompeux, ou même une attitude négative par 
rapport à la hiérarchie, mais elle était là aussi présente. Nous sommes Eglise, dans des vocations 
différentes, dans des échanges d’expérience et de point de vue, et ainsi nous avançons. Même si nous 
avons parfois l’impression d’être un petit reste sans trop de moyens. Mais c’est souvent dans ces 
impossibles que Dieu œuvre.           Une participante 

§ Ce que je retiendrais du Colloque sur la Coresponsabilité c’est que : 
1 – Ca a l’air de se pratiquer un peu de façon habituelle un peu partout  : la preuve le nombre d’expériences 
pour une première. 
2- Il est urgent de créer une cellule de contacts étroits pour que ce que chacun vit, profite au plus grand 
nombre. 
3- Il faut que chaque groupe qui vit cette expérience fasse du lobbying auprès du diocèse dont il dépend. 
4- Il faut que ce soit connu et visible        D P 

§ Un grand merci à vous pour le colloque des 16-17janvier. Il fut pour moi un temps de grâce 

extraordinaire, au moment où je m'épuisais en insatisfactions paroissiales et ecclésiales multiples. Les sujets 

abordés l'ont été de main de maîtres et les échanges fructueux. Dieu m'y a montré son attention 

amoureuse et son souci de me tenir debout. Je reprendrai et poursuivrai avec plus d'allant mes travaux de 

psycho-pédagogie,  ma quête de spiritualité et de connaissance du Père, et, peut-être d'autres rencontres 

avec vous. A B 


